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Si la guerre est la dernière raison des 'peuples, P'agricuilture doi t enôt la première.
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-Revue cde la semainc: Préciense relique de la Bonne Sainto l'emportcr à l'église.
Anne à. Sainte-Anne de Beaulp. -'revetde capacité La relique, portée par ctiate; pi'ôtre, était pré-
accordé aux élèves du Oouvent de Ste-Enne de la.Poca- cédée du clergé e suivie d'e Mgr Márquis le dé osi-
tiÛre, par le donseil de l'Instruction.publique.-Lý Nord- taire.
Ouest.--Les élcetions au Mauitoba.

Causé,"'ee:agnicolo Le Syndicat des cultivateurs de li pro- la : ] p s à-" -

vince de Québec. .e t a e la nuti (p

Sets divers Eucouragement pour l'ensilage. des four- évêques et aitres prélats, se endait ri'ntér ur

rages.--.abrication du sucre de betterave.--Beurreric et à la grande porte dé l'églie.
'fromagerie. -Fabrication du beurre à l'autoinne et en Dès get la reliefic fut a'ive, Mgr Márquis hpassé

hiier. . . àSo miiencò miécritiqu'il fit hie par son secrè-
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gadee'uges, fraiiboises ou ce-ises. a delle·l scrétiire ß1lee'b'ur dé la letti-e du PayPe
Recette Moyen d'enlever la mloisse dès iàrbresfruitiàs. et des autres authenticités de la relique, a inesue

. - - - - que 'ces pièces étaient mentioninée4s.
REVUE DE E SEMAINE Après la lecture de ces dociiiuieilts, Soli E niinc i

Srelquede la Bounc. kSainc Anng, -grande exprima sa joie de posseder un tel trésor' danson
sLd ~en quoo ainic Annde i .]c a ''-V. ci l pro- diocèsé et sa reconnaissanec onvcri Léoun XII

granmme officiel suivi iardi dernier.à l'occasion. de on doit cotte grià faveur.

atralislatioui. à Ste-Amie de Beaupré dèt reliÌ{c Immédiatenient après Mgr Maris prit.la reli ur

de Sainte Ainn'e apportéed me par. M M is. et la ròinit licilneoi ent t l mainsdS

'La relique fit descenduo Sete-Anne sans solen F nmence:

nité, hndi soir, veille le la fête. Son Eminence bénit alors les pèlerins qui 'étaient
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accourus au nombre d'au delà de 20,000 de toutes
les parties des Etats-Unis et du Canada, à deux ou
trois reprises, en l'élevant de manièée ùpue to'ut le
Monde put la voir.

Puis Son Eminence déposa de nouvea la iolique
sur le brancard.

Aussitôt l'on cntonna le Te Deum et la proàèssion
se remit en marche vers le sanctuaire.

Quand la relique fut arrivée danis le chdeur, elle
uizt déposée sur un riche trône qui lui a té Prëparé.

Après le chant du " Te Deum " le verset et l'orai
son accoutumés, commença la messe pontifiéae.

Le sermon français fut prclié p ar Mgr Bégin
Archevêque. de Cyrène, èoadjùtër de Québec, et lè
ermon anglais parle R P. McKenna, dominicain
de ew-York.
Coueënt -e Ste-.n'ae de la Pocatière.-A là der-

niière s'éance du Bureau de TInstruction publique
les élèvés dù 'cóvent de Ste-Aûne de' la. Pocatière
* dnt,1 e? ii.ins uivent ont obtenu leur brevet de
capacité: diplômes modèles, Mlles ;Eliza -Pelletier,
Eva Francoeur, Marie-Louise Desjardins, Amalberge
Garon ;-diplômes élémentaires: Mlles Marie Jean,
Lumina Caron et Anna Hudon.

Le Nord-Ouest. - L'Ouest Canadien, par sa fer-.
tilité admiráble, ses progrès étonnants, le courant
d'immigratio.n qui s'y dirige, est un objet d'attention
active pour le public. Ainsi s'empresse-,-on de ques-
tionner ceux qui sont en état de renseigner sur
cette riche contrée. M. Duncan McEachran, inspec-
teur vétérinaire en chef pour le Dominion, qui vient
de parcourir le Manitoba, une grande partie du dis-
trict d'Alberta et des autres territoires, interrogé
par un reporter, a furi les renseignements suivants.

Au Manitoba les récoltes promettent beaucoup;
le blé sera probablei'ent mûr plus tôt que d'habi-
tude. Les ranches d'Alberta ont été fort éprouvés
par les tempêtes du mois d'avril. La sécheresse a nn
peu sévi pendant la saison présente. Pourtant les
bestiaux n'ont jamais eu meilleure apparence qu'en
ce moment.

Il y a de six à huit millions de capital d'investis
dans l'élevage à Alberta.

L'dievage des chevaux se poursuit d'une manière
satisfaisante et M. McEachran a rencontré plusieurs'
* acheteurs qui choisissaient dans les ranches 600
chevaux pour les expédier en Angleterre. C'est une
exportation dont ils veulent faire l'essai. Ces coin-
vierçants conduiront ces chevaux à une ferme située
à Bothwell, Ont.; là, ils les dresseront ct les prépa-

reront à leur expédition de Montréal, en septembre
prochain.

Les ihinigrants arrivés uan N6rd-Ouest cette an-
née, ont d'une lasse supérieure à cellé des années
þréccxiý.tes Ils ânt gjitis de capi-al et forámï·ont des
citoyens utiles à leur houvelle patrie.

* En.somIMñe, M. McEachran. a ,rànde confiance dans
'avenir u tor.ôuest, qu'il re rdâ à on dr<it

comme le grenier du Canada.

Les élections au Manitoba. - Le goüvernement
Greenway est sorti victorieux des 'léctions qui ont
eu lieu au Maiitoba, mais non .sans avoir laissé.
plusieurs morts si' le champ de bataille. C'est ainsi
qu'il a pe-du les càmtés de Belles-Plaines, Brandon,
(ville), Denis, EMerdoh, Norfolk et ockwood; et
deux dé ces comtés avaient pour candidats, des
nieibres même du éabinet, M. Smat et MeLean.

Poïr avoir; somme toute, agné du teain, l'op-
position ï1'en a pas moins sùbi des pertès douloti-
reuses. Son chf; M. Roblin, a succombé dans la

Les dépêches de toute source reçues de Winnipeg
attribuent le succès de M. Greenway au cri du fana-
tisnli èôntre~ëlécolès séparées.

La majorité du gouvernement sera de 10 à 12
voix.

Nos amis de là. bas ont fait une lutte généreusè
et qui portera certainement des fruits. Qu'ils n'e
désespèrent -pas; qu'ils s'apprêtent pour le prochain
combat et nous ne doutons pas que le succès cou-
ronnera leurs efforts.

L'Industrie laitière.-La production du beurre
et du.fromage fait des progrès considérables dans
nos canton9 de l'Est, dit le Pionnier. Chaque année
le nombi-e des fabriques augmente et, pour peu que
le mouvement se continue, notre région sera bien-
tôt . la tête de l'industrie laitière. Car, il n'y a pas
à le nier, les pâturages (le nos collines et l'excel-
lente eau de nos sources, offrent les avantages spé-
ciaux pour l'élevage de la race bovine.

Il nous fait plaisir de constater que nos cultivateurs
savent de plus en plus tirer parti des ressources que
la nature a mises à leur disposition.

Dans plusieurs localités le 'troupeaux de vaches
ont presque doublé cette année. Grâce à l'accès fa-
vorable que nous avons fini par obtenir sur les mar-
chés d'Europe, nos from es sont plus recherclés
que jamais et la vente s'en effectue -d'une manière -
prompte et rnninéra trice.
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I Quant au beurre la production en est encore as-

sez limitée, vu le nombre encore restreint de nos
fabriques; mais la demande n'en est pas moins très
active et les prix très satisfaisants.

L'un des patrons d'une beurrerie, établie dans
notre district depuis ce printemps, nous disait l'autre
jour que les dernières ventes avaient rapporté 20
centins la livre.

A ce prix, disait-il, les cultivateurs peuvent faire
fortune avec des troupeaux de vaches bien soignées
et bien entretenues.

Nous ne saurions trop insister -sur la création de
beurreries ou de fromageries' partout..où la chose
est praticable. Les hommes influents de>chaque lo-
calité feront acte de p.atriotisme en se dévouant en
faveur de cette oeuvre de progrès.

La froniagerie ou la beurrerie constitue d'abord
une entreprise lucrative pour les associés et ensuite
elle reflue puissamment.sur l'amélioration générale
de l'agriculture. C'est une école, c'est une source de
bons conseils et d'émulation salutaire.

Un cultivateur qui a conduit le lait de quatre
vaches à une fromagerie, l'an dernier, fut surpris de
la quantité fournie par son troupeau c'était la pre-
mière fois de sa vie qu'il s'était rendu" un compte
exact de la production d'un département quelconque
de sa ferme. La fromagerie lui donna ainsi une le-
çonde calcul dont il' profitera: toute sa vie.

Rien de si utile, du reste, que d'amener les culti..
vateurs à travailler ensemble, à se. 'rendre compte
mutuellement de- leur expérience, de leurs. causes de
succès et:d'insuccès.

Multiplions ces. établissements. Ce sont autant de
foyers d'instruction agricole,. et ceux qui consacre-
ront. leur temps et leur influence :pour les'fonder
mériteront d'être considérés comme des bienfaiteurs
publics.

CAUSERIE AGRICOLE

Le syndicat des cultivateurs de la province de.
~Québec.

Les sociétés d'agriculture et les cercles agricoles
accueilleront sans doute avec empressement et bon-

heur l'établissement du syndicat des- cultivateurs,
annoncé par la Semainle -retiqieuse de Québec.: Cette

association est sous le contrôle' de personnes réelle-

ment dévouées au progrès de l'agriculture et dont

le but sera' de: consacrer' le principe de sincère mu-

tualité que les cultivateurs se'doivent à eux-mômes;

' ,'~

da a po u to c est-à-dire dans l'intérêt coi-
mun des cultivateurs.

Cette nouvelle société qui a été,placée sous. le
l1 aut patronage de Son Eminence.le Cardinal .Tas-
chereau, ne saurait manquer de compter .onune
membres, dès son <début tous les officiers et.direc-
teurs de nos sociétés d'ao-riculture et d'horticulture,
des cercles agricoles et société d'industrie laitière,
avec l'espoir d'y compter plus tard tous les membres
de ces diff'érentes sociétés.

Par ce généreux concours, les cultivateurs et.tous
ceux qui sont intimement attachés aux industries,
agricoles, s'assureront par l'établissement de ce syn-
dicat, une solide organisation qui sera le point d'ap-
pui de toutes les autres associations agricèles, de
même qu'un .secours puissant pour le maintien.de
nos industries agricoles actuellement 'en opération,
ou dans le but d'en établir de nouvelles. Ce syndi-
cat sera de plus un auxiliaire efficace pour assurer
le développement de la colonisation qu'il ne saurait
manquer de favoriser

Par cet esprit de sincère mutualité de la part des
directeurs et des membres de ce syndicat, on assu-
rera, à n'en pas douter, l'état florissant de l'agricul-
ture qui contribuerait si largement à favoriser le
s'uccès des industries étrangères même à l'agricul-
ture, ainsi que le commerce.

Le syndicat des cultivateurs devant compte
comme directeurs les hommes les 'plus distingués
qui auront été choisis pour présider aux destinées
de l'agriculture, ceux-ci mettront largement à con-
tribution leurs connaissances agronomiques et d'é-
conomie rurale, afin d'indiquer aux cultivateurs lu
meilleur moyen de tirer avantageusement parti de
leur culture, et d'assurer, par leur bonne qualité,
la yente des produits de la ferme, sur les marchés
du pays et des pays étrangers.

Nul doute que les directeurs qui préideront au
bon fonctionnement de. ce syndicat, possédant l'en-
tière confiance des membres de cette association,
feront preuve d'un grand dévoueient aux intérêts
généraux de la classe agricole, en échange de la con-
tribution des membres qui auront à coeur d'en favo-
riser le maintien en s'en faisant les zélés pýopaga'
teurs.

Les amis de l'agriculture accueilleront favorable-
ment l'établissement d'une semblable association
compösée d'officiers et de directeurs qui seront cois
tamment à la recherche de nouveaux moyens et de
nouvelles ressources' pour encourager le cultivateiÀr
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et lui promettre des conquêtes, pour l'avenir, dans d'une ferme de démonstration ayant pour but de -

le vaste chaip de l'exploitation agricole, partant de prouver, à l'évidence, que l'agricultùre bien faite
là assurer l'aisance et le bien-être 'dans ls villes paie.
côm ih' ecdans lescainpagnes. *Nous félicitons les membres dû comit proeisoi·e

Pour dccômpliStoutes ces choses et afi d'asso- d'avoir eu l'excellente idée de songer à nous doter
cier le phis granid nombe p ossiblé de eultivateurs d'une organisation qui va cei'tuplei'le bieh cue font
au but ÎY la 'fois ricole, pari<tigne et soeldii lef cerelds agricoles. N s espérons que le clergé,
Sy1 licat d s rculivatoirv la pÜôvince de Quélec, ennpartièulier, i'hésitera pas à donier son' plein
ses directeus -n e demandent à chaque. membre concours à une œuvre aussi éminemment patiiotique
que 2 conmme 'ontributib anrnuelle: contributioi lorsqu'il aura pris connaissance dle la lettre suivante
qui servira principalement à favoriser les intérêt.le " Arelievêché de Québec, 3 févrer:1892.
chaque membre en particulier, et comme conséqueiice "M. J.-A. COUTURE,
jusqju'à un 'certain point ceux des 'cultivateurs en " Berétaire di S/n'dicat des CUltivateùi:s de'la
gé iéral. . Provimee de Qutébec.

Le but constant des directeurs de ce syndicat se- Monsieur, -

a donc d'essayer à« réaliser, par tous les moyens J e s r content d qu'il est ques-
possibes le-s espérances des amis du progrès agri tion de former un "Syndicat des Cultivateurs de la
coe, et de 'mériter l'estime et la cônfiae dontc cette Province de Québec, " principalement pour aider à

sefation aura été honorée. Etre utiles à' se la création et surtout au maintien de cercles agri-
res et au pays sera, nen pas lotr, la seule c et desociétés analogues dans nos campagnes.

ambitià à laquelle aspireront les fondateurs du Il 'y a plusieurs années, - j'ai eti connaissance de-
syndicat des cultivateurs de la pro&ince'"d Québec. quelques sociétés de ce genre qui oùt très-bien com-

Vici ce ne 'nous lisons dans' la ,emaine 'eli- mencé, niais j'ignore si elles existent encore
icse 'de Québec, 'à l'occasion de l'établisement dc "Le 'syndicat' aura le bon 'effet d'er faire naître

ce* Syndicat plusieurs, de leur donner plus de vie et d'établir
entre elles une union qui les excitera à tacher de
s'aider les uns les autres.

Syndicat des cultivateurs. "J'accepte avec plaisir et reconnaissance -Ihonneur
que vous me faites de me choisir pour prenier pa.Lors <le l'assemblée annuelle de la Société d'In- tron de côtte. uvre.

dustric Laitièrede la province de Québec,.un comité '
dPermetez-moi, en soetée- qualicialé de patrontdechargé d'organser un société provinciale, à l'istar vous citer quelques textes de l'Ecriture Saintedé la société des agrriculteurs de France, dIont le but ý «t celu .Cel qui laboure sa terre sera rassasié de painest de faire tous ses efforts pour promouvoir l'agri- mais 'celui qui aime à ne rien faire, est très insensé.1culture. Cette dernière société 'qui ne compte pas " Celui cqi passe son temks à boire du vin avec'

moins de 10,000 membres a contribué à créer 1' Union plaisir tombera dans l'ignominie. "'- (Prov. XII, I.)des i:iculteurs de France, . au nombre 300,000 " La' bénddiction -'du Seigneur fait les ioinesenviron- riches et l'affliction ne se trouvera pas avec e*ur"La société projetée sera organisée d'après la noa- (Prov. X 22.)
velle loi des d'agriculture et d'industrie lai- - « ltièr, etseraconue sus l raion ociaeAgree~z, :Monsieiu, les v'eux qjue je fais pour leMre, et sera conue sous la raison sociale ch.t Syn- succès de cette belle et importante entreprise qui,dicat des Cultivateurs. " Elle sera etrestera tout-à- sans doute coime toutes les bonnes choses, aura desfait indépendantedes gouvernements. obstacles et des *lifficultés, Ili iSon but est surtout d'akiter à la création et au ,l ius msi v cet dle la patience, finira par reusrmaintien des cercles agricoles et des sociétés analo- ' (c(Signé) -E..ACARtD. TASCHREEU "gues dansnos campagnes; d'obtemir dans l'intérêt .' Les membres fondateurs du " Syndicat " aurontle ses inmbres, dles renseignements précis, de naturedse em ee nenmn àpayer .0 pendant 5·années consécutives ;» lesà rendre l'agriculture plus prospère, dans.toutes ses membres:ià vie, 35.00 pendant le même temps,:tlesbranches ;.de faciliter l'achat et la vente, des produits membres actifs,' S2.00.

agrcoDes de choix, ete...Le syndicat so prpoe d'en- Les assemblées annuelles de ce Sydicatfcorager la cration, dans les environs de Qwtbec, dans un avenir prochain, le vrai Conseil dAgr -
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ture, auront lien au commencement de chacune des
sessions du Parlement de Québec, de manière à
mettre les meilleurs cultivateurs de la province en
contact avec leurs amis dans la Législature.

Encom agement pour, 'ensilage des fourrages'

L'hon. M. Beaubien, ministre de l'agriculture pour.
la province de Québec, 'a fait expédier aux sociétés
d'agriculture -une circulairé 'les informant que le
Gouvernement met au crédit de chacune des pa-
roisses où il n'y a pas de silo, une prime de 815
payable à l'automne 'à la personne qui aura bâti un
silo pouvant servir de modèle .' l'avenir. Des juges
pourront 'être nommés par les directeurs des sociétés
d'agriculture pour examiner tous les silos bâtis
durant la présente saison, et le prix ci-dessus, dans
dans les cas où plusieurs silos seront construits dans
la même paroisse, sera accordé à la personne qui
aura obtenu le:plus grand nombre de points dont le
minimum sera comme suit': 5 points pour le niode
de cónstruction du silo ; 5 points pour les machines
à couper les inatières' ensiler-et . remplir'le silo
10 points pour la meilleure culture du fourrage à
ensilage, et 10 points pour l'ensilage. le mieux con-
serve.'

Fabrication du sucre dé' betterave. -

-Malgré les encouragenents considérables accordé.
pour implanter dans notre province l'exploitation
de la. betterave à sucre. le seul établissement de ce

genre que nous possédions dans la province; a dû
suspendre ses opérations. Cet état de choses n'est pas
autant dû au défaut de Matières premnières (la bet-
terave à sucre) qui aurait:pu manquer, qu'aux frais
excessifs de fabrication, tant pour le coût de la main-
d'oeuvre -que pour l'outillage qui s'est élevé à des
milliers de piastres.

On annonce que cette suspension ne sera que
temporaire. Dans.tous les cas, il ne faut pas s'éton-
ner des échecs multiples que ce genre d'exploitation
rencontre dans notre pays, quand on sait que dans
des pays autrement favorisés pour ce genre d'ex-

ploitation que le nôtre, il a fallu un grand nombre
d'années avant que cette exploitetion devienne lu-
crative; car avant qu'on eût songé à extraire le jus
de la betterave, pour la . fabrication du sucre,. cette

plante était cultivée avec soin et en abondance pour
le. besoin.des animaux. . . ..

Les cultivateurs ne doivent pas pour cela cesser.

Fromagerie et beurrerie

La question de savoir quel est l'établissement le
phis favorable pour le cultivateur, d'une fromagerie
ou d'une beurrerie, serait définitivenent résolue, si
l'on transformait la fromagerie..en beurrerie,: pen.
dant l'automne et l'hiver.

Le .grand obstacle au progrès de l'industrie-lai-
tière est que les cultivateurs dépensent durant l'hiver
les profiî qu'ils ont tirés de leurs. vaches pendant

de cultiver cette plante qui peut, comme nourriture
supplémentaire, contribuer â doubler la tenue du
bétail, par cela mêe aug enter la production des
fumiers. Il n'y a pas de, récolte qui soit aussi cer
taine que 'elle de lauetterave, quelqu'en soit les-.

pèce; la lbetterave n'est pas àutant sujette aux at-
taques des insectes, comme le sont nombre d'autres
de plus la g êle et de très fortes pluies. ne lui font
aucun tort. La où parfois le blé, le seigle, l'avoine,
l'orge, etc ont été anéantig, la betterave répare ses
feuilles avariées par les feuilles du centre qui les,
remplacent, et l'accroissement continue. La seule.
chose que la betterave ne peut supporter, c'est le re-
tard et la négligence à la soigner et à la garantir des
mauvaises grainesqui .l'amaigrissent.

Cette culture. personne, ne saurait le contester'
contribuerait à l'amélioration du.sol en le nettoyant
de mauvaises herbes favorisées qu'elles sont le plus
souvent par des cultures de-céréales .trop souvent
cultivées au même endroit :. lle favoriserait aussi
la bonne venue des plantes fourragères, comme le
trèfle, etc, etc. Partout où l'on a essayé la culture
des betteraves ar rotation avec les céréàléeÏ 'les
prairies, la production dès céréalès et'notamment le
blé, a été plus importante qu'avant la culture de.la
betterave.

Cômparativement aur autres Produits, la betté-
rave n'est pas une culture épuisante ; tout au con-*
traire, elle contribie à l'iimelioration;dii sol. L'exþé-
riencé de cette culture a démontré 'que la betterave'
n'enlève guère 'aù sol quea mà Moitié: d' ël'engrais en-'
foui. Ce qui contribue à épuiser davantag:ele sôl,' est
la formation de la graine ; or la betterave ne de-
meurant en place que cinq mois au plus, n'a pas
alors aécompli son entière végétation, puisqiu'elle'
n'est pas inontée en graines. DO plus, la bättéiave
étant yourvue de larges feuilles, ses condition'dé
succès, c'est*la propreté du sol par ses binages t
d'awoir la terre ameublie à sa surface.
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l'été io. en cessant de les traire pendant quatre bu alternativement, des couches de fourrages hachés et
six mois; 29. en ne les soignaùt pas convenablement de betteraves coupées pýar tranches. Ce cuier doit
Si la teurerie fonctionnait durant l'hiver, le cul- tre placé dans un endroit aussi chaud que possiblé
tivateur òontinuerait à traire ses vaches pendant dix afin que la fermentation se fasse à une température
mois au lieu de cinq; et pour celales soignerait mieux d'au moins 10 dégrés centigrades.
ét' li retirerait uiñ'p"röfit continuel. En supposanti Afin d'amener cette température et de fournir
qué lés profits de nois de'll'automne et de l'hi'ei l'humidité nécessaire, il faut arroser le .tout avec
ne puissent payer ,seulement que les frais d'hiverne- deux ou trois seaux d'eau chaude. On'peut y faire
ment, ce. serait encore un nagnifique i'ésultat. dissoudre avec avantage une certaine quantité de

Le professeur Robertson'est très'en faveur de ces sel dans la proportionde deux onces pour la nourri-
établissements de froigériel pour l'été et de beur- ture d 'une vache et par jour.
rries poûr l'automne et l'hiver. Il fait la suggesion Quand le cuvier est plein et arrosé, on presse la
au gouvernement fédéral d'acc'order un bonus de masse au moyen d'un couvert que l'on charge de
$150 à chaqub' fromagerie qui sec' 'Convertirait en pierres; ce mélange, après 48 heures, a pris 'une
beurrerie durant les mois de l'automne et de l'hiver. odeur très agréable, -.et l'on obtient ainsi un e nor-
L'achat des machines, tout l'outillage d'un semblable riture économique que les vaches mangent. avec
établissement ne cotterait que de 8450 à $500. avidité.

Cetté 'questionm mérite certainement la plus Sé Afin qu'il y ait constamment cette qualité de.
rieuse attention. nourriture à la disposition.des animaux, on doit

- avoir trois cuviers de grandeur appropriée au nom-.
aautomne et en hiver' bre des animaux; de cette.sorte, chaque jour il.y en

Comme nous le voyons, plus haut, le professeur aura un que l'on chargerait, l'autre qui fermente-
Robertson recommande la fabrication du fromage rait et un autre dont.on pourrait utiliser le contenu.
en été, et celle du beurre .en automne .et durant Par ce système les cultivateurs auraient avantage
l'hiver. de cultiver lar~gement la-betterave, et tout spéciale-

Cette innovation nécessiterait de la part des cul- ment la betterave à sucre qui serait la plus avanta-
tivateurs certains changements dans leur système geuse aux vaches l
le culture, afin de procurer aux vaches laitières Les betteraves à'sucre sont plus denses, plus coi-

une' alimentation régulière pendant toute l'année, Pactes, plus fibreuses, plus sucrées ; elles résistent
en adoptant le meilleur mode de nourriture et le mieuxaux*gelées et elles sont plus- nourrissantes
plus économique. que les autres variétés. Lesbetteraveslonguesvenant

Outre l'ensilage du. blé-d'inde, les :betteraves en hors de terre sont plus aqueuses, moins denses et
mélange à des fourrages secs hachés, seraient la moins lourdes.
meilleure nou'rriture pour arriver à la fabrication Il-seraitdéne à désirer que cette racine:entrt
du beurre à l'automne et pendant une,.grande pe part de plus en pls g
tie de l'hiver. nourriture' du bétail en hiver' t de Contribuer par"

Le. ndlange de betteraves et de foin hachés, après ce moyen plus largement à la fabrication du beurr
avoir subi une certaine fermentation, offre deux en hiver.
avantages': La nourriture-abondante donnée aux vaches'lai-

1o. Les fourrages employés de cette manière pro- tières en hiver contribuera non-seulement à àlimen-
duisent un plus.grand effet utile, car les substances ter la fabrication du beurre en hiver mais' le rende-
sèches seront rendues plus digestibles par cette fer- ment en lait serait encore plus élevé l'été suivant,.
nientation, qui les humecte, les échauffe, les atten- si lon se montrait ' moins parcimoliieux dans l'àli-
drit, et épargne à l'estomac des animaux une partie entation hivernale des vacles laitières.
de s travail nourriture d'hiver exerce la plus grande influ-

26. Ce systènie de* fernentation permet de nce sur la production cduolait pendant les mois de
sommer plus avantageusement toutes' espèces de l'été suivant,'non-seulement quant à la 'uantité;
fourrages,. et sans' en 'perdre.' Voici: comment on r de
opère : Il faut hacher:préalablement' les betteraves Qu'il s'agisse de races reputées' bones'litiýreà,
au coupe-racines; puis on'met dans' uni cuvier et rendement on' lait eour l'année eltière uiépendr

...................................................'. '
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absolument de la nourriture qu'elles recevront ; c'est
la nourriture qui. élève ou abaisse la quantité de
lait obtenue, que lés vaches soient. au pâturage. ou
nourries à l'étable. Toutes ces conditions se tra--
duisent nécessairement par des pertes considérables
pour le cultivateur qui apporte trop de parcimlonie
dans l'alimentation du bétail en hiver.

*Choses et auItrei4

Le tonrteait dle coton. -Le tourteau de co tn décortiqUé
est un des meilleurs et des plus économiques pour les vaches
à lait. Il est à la fois riche en matières grasses et en élé-
ments azotés; et comme toute nourriture riche en.azote, il
contient également de grandes proportions de phosphates.
Pour employer le tourteau de coton décortiqué de la ma-
nière la plus profitable, il faut le réduire en -poudre gros-
sière et mélanger cette poudre, en quantités -à peu près
égales, avec de la farine de blé d'inde ou d'orge. Si l'on ne
peut pas le réduire ainsi en -poudre, il faut le faire macérer
dans l'eau après l'avoir fait passer dans un concasseur :- il
devient ainsi plus mou et d'une digestion plus facile pour
les animaux.

Compote dc cerises.-Mettez dans un poêlon, avec un
-peu d'eau et de sucre, des cerises dont vous aurez raccourci
la queue, couvrez-les; et faites leur faire qtielques bouillons ;
vous les dresserez ensuite, et les arroserez de leur sirop
ayez soin de les laisser refroidir.

Confluitres de cerises.-Enlevez les noyaux des cerises, ci
observant de les déchirer le mins possible et de n'en point
perdre le jus ; mettez-les dans la bassine avec une livre de
jus de.groseilles pai'vingt livres de fitiits, et:I demi-livre de
sùcèparepivre du total faites cuire' a,randfe renuez
doucement sos cerises, et retirez la bassine apres que-vous
au-z lienle la cuisson à son point. Vous connaîtrez'quie la

onfiïdiè est.a-scz cuite lorsqu'elle forneri à la superficie
unegrandequâanité de'petites.bull< On peut aussi s'as-
sur-r du¯dégré de cuisson en faisaiitrefroidir un peu de
]Wàdit*öiÈfitiire i* st suffisant'si ellee®congèle..'

'ViiLe dùdcles noires, gudelles rougef, ran>oises oit ce-
isés..r-.On peut ,employer ces différents fruits a la fabrica.-

tiön.i'ùa .ini'serait peu coûteux par le procédé suivant:
Ëi.eiez cé fruits dans un'' pilon, ou au : moyen d'une
prâišue à it's, pour en extraire le jus ;. puis prenez -uù ba-
rildi'ïnfort etbien nettoyé, pour y mettre le jus des fruits
que VUs lniploicrez à la faîbrication de'ce Vin, que vous
aéLýr'z*i-éëlablem*nrt passé au tamuis. Mêlez q uantité égale
de jus d -ruits avec de l'eau, et vous ci remplirez le baril
aux trois quarts. Pour chaque gallon de liquide mettez trois
livres et demi dc cassonnade brune. Puis bouchez.

- Une légère attaque de croup peut ainener la diarrhée
qui est, Ci plusieurs cas, suivie par l'inflamation de l'estomac

- et une douzaine d'autres malaises qui, négligées, peuvet
condiùire-à la mort. Tous ces désordres sont dangereux en
temps de chaleur et devraient être de suite traités avec les
meilleurs remèdes connus. Les mérites du .Puai, Killer
Pierry Davis, sont si bien connus qu'il est regardé par tout
le monde comme le premier remède pour le cropp, choléra
morbus, choléra, diarrhée et dyssenterie.

Tous les droguistes vendent le Pain Killer et chaque
bouteille - porte .la. directiou. Seulement ..25 ets. pour la
grande bouteille.t

RECETTE

.Moyen. d'enlever la inousse des arbn-eEfritiers

Depuis déjà inclques aiînées, on a plauté graud nombro
d'arbres fruitiers, dalns nos campagnes, et auiîjouîrd'lhui il
est bien 'þei de vergers dont les arbrs ne soienît pas af-
foctés par la'iîousse, -es-clinucrs, etc.

De ces.arbres, un grand noîtibrea été planté sans soins
suiffisants: et se trouve placé dans un terrain humide,
souvent argiléux et siliceux,'quelques-uns cependant on t
été mis dans lés conditions voûlues. Les premières plan-.
tati'ous étaient belles, et aujourd'ui ont y voit que des
arbres étiolée, rabougris et' rapportant, que des fruits
pet its, tachés et défi etueux. D'où vient done le mal Y Lia
mousse qui les dévore ; tout le mnal est là.

Le nia est patent, le remède ficilu. Il faudra autant que
possible, choisir lu' printemps pour émuionsser 'les arbres
fruitiurs ; C'est ' silison la plus propice. Coin eneer par
râcler, avec uie vieille faulx le trone de voire arbre, eu-
levez les :naiivaises écorces, nettoyez à vif le fond des
plaies, des ilcères ;. enl.evez le plus.gros de la munoase et
badigeonnez ensuite toutes les parties acessible's do votre
arbre, évitant-les boitoi,.avec tuiin.*cmu.iibibé dans
un mélaige le chaux eteinte.et de ceudres.vives, délayé
dans de l'rait, la peintuire que vous atirez ainsi étendue
sur votre arbre et que vous'n'aurez pas ménagé à la base
du tronc, restera adhérente 'ù l'arbre pendant qrelque
teii ps, pIIis elle s'écallera, .o0iilbera eu pa lien ai pied de
l'arbre pai' les-'pluies, et laissera irès , elle' une6can
fraîche, lisse; par'faitement nette.

CANADA
Paovnrci, m Qu1 me. . COUR SuPÉRIEJRE.
District de Kamouraska

No. 102.
Le vingt-sixième jour do juillet 1 92.
Présent : L'hon. Juge' lNiss- Ciuox.

(Eu chambre)

Dans Piniatare dme
ANTOINE GAGNON, de la paroisse de Notre-Dawie de

LieksO du la tivièire-Ouelle, imiaichiaid,
Failli ;

et
GUILLAUME BOUCHTARD, <le Québec, commerçant,

d''itRequérant ;un
Il est oridonné sur la requête du-dit Requérant qu'une

assemblée dles créanciers du dit ailli ait.lieu devant un
des Juges de cette Cour dans la salle d'audiencenn Palais
le '.1istice. et la ville de Finserville, le dixième jour
d'aout pîrocliain a dix heures de l'atvant-miiid i, pour là et
alors doniier leur avis ausiu.let de.li nomination d'un cu-
rateir aux biens du dit, fiailii et. d1i fhinitihtiöii"d'in -
ecteurs; avis (le la présente convocation devant être

donné dii suite une fois dans unu papier-nouvellos publié
en) franiÇs dans le District de Kamouraska,' une fois diai s
un papier-nouvelles publié en anglais-dans la cité (le
Québec et par car tes-postales adressées au failli et aux
ci éanciers connus au dossier.

raiecopie) J. G. PELLETRI'ER,

J. A. M. GAGNON,
Proc. du Requérant.
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GUÉ%RIT TOUTES LES

.ÂFFECTIONS DU S NG.

CERTAINE

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL
1892-Arrangement pour la saison d'été-1892

Le et après lundi, le 2 jiin 1892 les trains de ce chemin
partiront d la Station de SL-Ainne (le. dimancho excepté)
comme suit: -

Pour'L.Uvis (ilecomiîmndationî).... ......... 2..18
1'our.L6%is (Express)...................... 19
Pour L.évi- (%comInmodatioi ................ 9.0.5
Pour la ivièrn.Lonp [accom an u ] 103i8
Pour S-.,-n et Halifax (Ex press)......... 510
Pour la Rivièro-dn Lon (.Acco2m1mo.lation). 2.2.

Tons les trains marchent sur Phenr dis teiils CoIvoition
nel <le l'Est.

D. POTTINCER, Suriutenniliit en chef
Hurouiî di cheminu de fer.

Monctou. N. 13k., 27 juin 1692.

FEUILLETONS A VENDRE
Au

Bureau de la " GAZETTE DES CAMPAGNES"
Les secrets dela Maisoni Blanicole................. 15 etF.
La fillo du Marquis.......................... ....... 20 "
Lucie de Poleymieux........................... 15 "
Les empoisonnieur.................................. 15 "
L'exilé-...................... ......-..---- --.. 15
Le supplició vivnt............................... 15
La charruo et le comptoir...... .................... 15 "
Los coipaugnons de minuit.......................... .20
Les volontaires américains............. ............ 15 "
Les forestiers du Michtigan ........................ 15 "

Le Loup blnne .................................. 15 "
Les Robinsons le Pajri..... .................. 15 "
Les joure sanuglants................................ 15 U

Le petit chien noir et auitres légondes............... 15 "

NOTIONS D'AGRICULTURE

A vendre c b . r ce Pitx el en airie
cents parla malle.

N. l.-On le trouve ch, y les lib-ai res de Q bié e.
19 wi, 189>2, I a.

Bureau de la" GAZETTE DES CAMPAGNES

VADE-MECUM DÉ I ENSILEUR
Risumélles* d.iffé.rentes IiethIodes (le conlservatton

(les fourrages vert; d'après les dernièr.s ex-
péine et- enquêtLes française-

aniglaise-améSricaine.Prix SI: I
Par Gaston Jacquier

mbenirc de la Société dus Agriculteurs del"rance et de
l'Association française pour l'a-vancemuent des.

sciences. Secrétaire de la Société d'Agri-
culture de Grenoble.

êêAA Sclentific American

CAVEATS, E

DESICN PATENTS -- e
lowoti edCOPYRICHTS, etc. à

For Inormation and andbook write te
MNr& CO. W61 ROADWAY. NEW Y0ieu<

Oldest bureau ior sccuring patets in Amerlic. L uIJU .
hvery n outa t c by is rou t befodenotico avence c a o In *

nrgest creulation ofany scientille paier la teiworid. Spiendldiy illusîrated. No JIuLtoillRet <I.Oztgl£
Man aou d bc w thout it Wee 00 a3 co~er $L50 six nuontits. Addreas 3MIJNN &., U)

1mLISHEts, 361 iireadway, New Yorir. , ~

CONDITIONS D'ABONNEMENT
A LA

Le prix d'abonnuement; est ce nrin piatre par an. L'abonne.umelt peut dater du 1er <lu channe mois, et on no s'abonno pasmorfil que pour un au. L'avis de disconitiîu<ation doit ôtru . don-si6, par écrit,&an iBureau dn eonesigun, un mois avant l'ex pira-tion <O 'année d'abonneet, et lez arrérages alors devrontavoir été payée.
Tout ce qui concerne l'adnLinistratiou doit être adresB3 à

IIECTOR A PROULX, Gérant,


